ARREST 

DELA 

COUR  DE  PARLEMENT, 

AYDES  ET  FINANCES 
DE  DAUPHINE’. 

QU  I ordonne  la  Suprefljon  de  la  Déclaration  du  Roy  Catholique  du  ij.' 
JDe'cembre  dernier , & de  quatre  autres  Pièces  intitulées  ; la  première  , 
Lettre  du  Roy  Catholique  a Sa  Majefé  ; la  deuxième,  Lettre  circulaire 
du  Roy  à’ £ [pagne  à tous  les  Parlemens  de  France  j la  troifiémc  , Mani- 
feste du  Roy  Catholique  , aux  trois  Etats  de  France ; 6c  la  dernière. 
Requête  prejentee  au  Roy  Catholique , au  rom  des  trois  Pctats  de  France  ; 
.Avec  inhibitions  6c  defiences  à tous  Imprimeurs,  Libraires,  Colpor- 
teurs 6c  autres  petfonncs  de  les  imprimer,  vendre,  débiter  ou  au- 
trement difhibuer  en  quelque  manière  que  ce  pu i fie  être,  fous  peine 
d’être  pourfuivis  comme  perturbateurs  du  repos  public  6c  criminels  de 
léze  Majefiè. 

Vu  13.  Février  171p. 


A GRENOBLE,  Au  Palais  ; Cliès  Gaspard  Giroud 
Imprimeur  & Libraire  de  Nciïeigneurs  de  Parlement, 

Aydes  6c  Finances  de  Dauphiné. 


EEEEÜ3 0359 


EXTRAIT  TES  REGISTRES 
du  Tarlement , 

E jourd’huy  treiziéme  Février 
1719.  les  Gens  du  Roy  font  en- 
trez, & Me  André  Rolland  Avo- 
cat General  dudit  Seigneur  Roy 
portant  la  parole  , ont  dit  : 

Nous  avons  reçeu  par  l'Ordinaire  un  Impri- 
mé,venant,  fuivant  l’adreffe  de  Madrid,  fous  le 
Titre  Déclaration  faîte  far  le  Roj  fai  ho- 
h que  , le  2.5.  Décembre  mil  feptjent  dix- 
huit  ; Il  nous  efb  tombé  entre  les  mains  quatre 
autres  Pièces,  fous  les  Titres,  la  première, 
Lettre  du  Roj  Catholique  écrite  à Sa  A/J a je  fié  \ 
la  deuxième  , Lettre  circulaire  du  Roy  à EJ- 
fagne  à tous  les  Tarie  me  ns  de  France  ; la  troi- 
fîéme  , oFklamfefle  du  cRoy  Catholique  aux 
trois  Etats  de  France  * la  quatrième  , Requê-  > 
te  pref entée  au  Roy  Qathohque  , au  nom  des 
trois  Etats  de  France . 

Nous  déférons  à la  Cour  tous  ce  s Ouvrages, 

A 


en  requérons  Iafupreffion  comme fedicieux, 

tendans  à la  révolté,  contraires  à l'Autorité 
l\oya!e  , aux  Loix  les  plus  affermies  de  fEtac  , 
aux  véritables  principes  du»  Gouvernement. 
Le  titre  qu’on  affede  de  donner  à la  préten- 
due Déclaration  & aux  trois  premières  pièces 
des  quatres  dernières  devroit  les  rendre  refpec- 
cables  -,  Mais  la  feule  ledure  juftifie  qu’on  ne 
peut  les  imputer  qu’à  un  complot  d’Efprirs 
fadieux  qui  ont  abufé  du  nom  Sacré , Augulle 
ÔC  venerable  du  Roy  Catholique  -,  Se  qu’en 
rependant  ces  efpeces  de  Libelles  injurieux  com 
rre  la  conduite  de  l’Etat,  ils  ont  cru  infpirer 
l’efpric  de  rébellion  , feduire  les  Sujets  , les 
attirer  en  Elpagne  , pour  les  faire  fervir  meme 
contre  la  France,  en  leur  faifant  oublier  ce 
qu’ils  doivent  par  leur  feule  naiffance,  à leur 
Augufte  Roy  , au  grand  Prince  Regent  du 
Royaume,  à leur  Patrie,  Se  à eux  meme. 

Qui  pourroic  penfer?  On  ne  fçauroit  l’i- 
maginer ? Que  le  Roy  d’Efpagne  cet  Illuftre- 
Prince  de  l’AuguEe  maifon  de  Bourbon,  né  SC 
élevé  en  France , qui  a prodigué  les  Finances 
Se  répandu  tant  de  fang  pour  le  maintien  de  fa 
Couronne  , eut  quelque  part  à des  Ouvrages 
fi  odieux  qui  ne  tendent  qu’à  exciter  trahifon  , 
fedition  & révolté  dans  un  Royaume  auquel  il 
doit  i’affermiffement  de  fon  Trône. 


Nous’ n avons  garde  de  faire  quelque  analife 
de  ces  Ouvrages  d’iniquité  , Nous  nous  repro- 
cherions de  relever  tous  ces  faux  principes , ces 
calomnies  outrées , ces  traits  de  malignité  qui 
en  font  route  la  contexture,  qui  ne  découvrent 
qu’un  efprit  de  révolté  de  (édition , qui  por- 
tent leur  condamnation  , Nous  nous  faifons 
un  devoir  de  n’en  point  parler  , &:  de  fouhai- 
ter  qu’ils  demeurent  enfevelis  pour  toujours 
dans  un  proffond  oubli , pour  marquer  nôtre 
refpeéluenfe  vénération  à cet  Augufte  Roy 
qu’on  veut  être  l’auteur  des  quatre  premiè- 
res pièces  dont  il  e(l  incapable , (]  indigne  d’un 
fi  grand  Prince  SC  fi  contraires  aux  grands  fen- 
timens  dont  toutes  fes  a&ions  font  animées. 

C’efl  marquer  encor  à toute  la  Nation  Fran- 
çoife  combien  Nous  fommcs  jaloux  de  fa  gloi- 
re , en  cachant  tout  le  venin  contenu  en  cette 
fuppofée  Requête  fous  le  nom  des  trois  Etats 
qui  eft  la  dernière  pièce  de  laquelle  aucun  Par' 
tiçulier  ne  peut  pas  être  capable. 

On  ne  doit  pas  craindre  que  tous  ces  Ou- 
vrages feditieux  puiffent  faire  quelque  impref- 
fion  , on  ne  fçauroic  les  lire  fans  indignation  , 
& on  doit  être  afiuré  que  les  projets  de  cette 
cabale  fedftieufe  , qui  a compofé  tous  ces  Ou- 
vrages qui  partent  de  la  même  main,  dans  le 
même  efprit  d’exciter  la  révolté  6c  la  fedition  3 
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feront  nuis  & inutiles , que  cette  machination 
demeurera  temerairement  concertée  ; toute 
l’Europe  connoic  le  cœur  des  François  pour 
leur  Roy,  prome-ffes,  recompenfes  & toute 
autre  force  de  confpiration  ne  pourront  jamais 
les  porter  à la  révolté , pour  les  fouftraire  de 
i’obéïflance  qu’ils  luy  doivent. 

Nous  pouvons  dire  avec  une  plaine  corn 
fiance  que  tous  les  Peuples  de  ce  Redore  fe- 
ront toujours  animés  du  même  efprit  de  fideli- 
té ÔC  de  l’attachement  inviolable  que  nous 
luy  devons , à cet  Uluftre  Prince  qui  dans 
fa  minorité  a la  conduite  du  Gouvernement 
qu’il  exerce  fi  utilement  pour  le  bien  de  l’Etat 
ôC  l’avantage  des  Peuples. 

Ce  neft  que  pour  remplir  les  devoirs  de 
nôtre  miniftere , que  Nous  requérons  la  fup'- 
prefïïon  de  ces  Ouvrages  , pour  en  ôter  la 
connoidance  en  empêcher  toute  communi- 
cation , fuivanc  les  Conclufions  que  Nous 
avons  prifes  par  écrit  que  Nous  laiffons  fur  le 
Bureau  avec  lefdites  Pièces, 

Les  Gens  du  Roy  retirez. 

VEU  ladite  Requête;  fignée , Vidaud> 
Procureur  General  ; & lefdites  Pièces» 


LA  COUR  a ordonné  8c  ordonne  , 
que  ledit  Imprimé  8c  lefdites  quatre  Piè- 
ces feront  ÔC  demeureront  fuprimées  comme 
feditieux  , tendant  à révolté  8c  contraires  à 
l'autorité  Royale  j à cet  effet , Ordonne  à tous 
ceux  qui  en  ont , ou  en  auront  des  Exemplai- 
res de  les  apporter  ail  Greffe  de  la  Cour  dans  la 
huitaine  au  plûtard  du  jour  de  la  publication 
du  prefent  Arrêt , pour  y être  fuprimés  -,  faic 
deffenfes  à tous  Imprimeurs , Colporteurs  8c 
à toutes  autres  perfonnes  de  les  imprimer,  ven- 
dre , débiter  ou  autrement  diftribuer  en  quel- 
que manière  que  ce  puiffe  être  , fous  peine  d’êf 
tre  pourfuivis  comme  perturbateurs  du  repos 
public  & criminels  deleze  Majefté  ; Ordonne 
que  pardevant  Me  Claude  Guérin  Confeillec 
en  la  Cour  à ces  fins  commis  pour  les  Témoins 
qui  feront  entendus  en  cette  Ville,  8C  par- 
devant  les  Lieutenans  Criminels  des  Bailliages 
8c  Senéchauffées , pour  ceux  qui  pourront  y 
être  entendus , il  fera  procédé  à la  Requête  du- 
dit Procureur  General  du  Roy , pourfuite  8C 
diligence  de  fes  Subffituts , contre  tous  ceux 
qui  ont  vendu  au  distribué  ledit  Imprimé  8C 
quatre  Pièces , ou  qui  pourroint  les  vendre  , 
diftribuer , imprimer  ou  garder  à l’avenir  > 8c 
à cet  effet  permet  audit  Procureur  General  du 
Roy  d’obtenir  8c  faire  publier  Monitoire  en 
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forme  de  Droit , pour  le  tout  fait , raporté  ÔC 
à luy  communiqué  être  ordonné  ce  qu’il  apar- 
tiendra  -,  Ordonne  en  outre  que  le  prefenc 
Arrêt  fera  envoyé  aux  Bailliages  6c  Senéchauf- 
fees  du  Refibre , pour  y être  lu  , publié,  en- 
regillré  ô£  affiché  par  tout  où  bsfoin  fera^ 
Enjoint  aufdits  Subfticuts  du  Procureur 
General  du  Roy  d’y  tenir  la  main , ôC  d’en  cer- 
tifier la  Cour  dans  le  mois.  Fait  en  Par- 
lement le  treiziéme  Février  1719. 


Extrait  des  Régi  près  de  la  (Jour  de  Par- 
lement, Aydes  (f  Finances  de  \ Dauphiné \ 
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